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proteger comme fon frere celuy qui 1’auoit offenfé,
priant le Pere de 1'en affeurer de fa part.

Vne femme Chreftienne fe trouuant en la compa-
gnie de quelques Payens fut gauffée & mocquée fur
fes deuotions: fon mary quoy qu’enfant de 1'Eglife
ne pouuant fupporter ces rifées, luy dit qu’elle eftoit
trop ardente, qu’elle deuoit moderer fon zele pour ne
donner fujet a ceux qui auoient de trop grands yeux,
d’auoir aufli vne trop grande bouche; ie veux croire,
dit-elle, non & demi mais entierement, ie ne me de-
mentiray iamais d’van feul point de la Foy que i’ay
receué de Dieu; on a beau fe rire, on a beau fe
gauffer, rien ne m’eftonne, ie fuis Chreftienne: fon
mary fort confolé luy dit, ie t’en aime dauantage,
aye bon courage, ne quitte point le chemin olt tu
es entrée.

[274] Cette bonne ame preffée par fes amis de
manger de la viande és jours deffendus 2 ceux qui
ont quelque autre nourriture raifonnable, refpondit
que la faim ne luy donnoit pas tant de peine, que
T'obeiffance aux ordres de 1’Eglife luy donnoit de
confolation, & comme vn de nos Peres 'aduertiffoit
de l'intention de 1’Eglife {ur ce commandement, elle
luy refpondit, ie le {gauois bien, mais il me {embloit
que Iefus me difoit en mon cceur, tiens bon tu n’en
mourras pas, & tu n’en feras pas mefme incommo-
dée; en effet elle fe porta tofijours fort bien elle eft
infatigable au trauail.

Vne femme eftant en trauail d’enfant, & fe voyant
en danger de mort, eut recours A noftre Seigneur
demandant non la vie, mais le baptefme pour fon
enfant: Les femmes qui 1’affiftoient, ne croyans pas



